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À l’ENS, la majorité des ordinateurs du parc informatique utilisent Linux, et non Windows ou MacOS,
avec lesquels beaucoup d’entre vous êtes sans doute plus familiers. Ce choix n’a pas pour but de vous
compliquer la vie, bien au contraire ; vous verrez en lisant ces pages et en venant aux stages tuteurs que
cela facilite beaucoup de choses : la sauvegarde de vos données, la gestion de vos emails, l’accès à vos
fichiers, etc. Choses qui ne doivent être un obstacle ni aux scientifiques, ni aux littéraires.

Comme pour tout nouvel outil, l’utilisation de Linux nécessite un minimum d’apprentissage. C’est
pourquoi un groupe d’élèves, les Tuteurs, a conçu cette documentation : ces quelques pages ont pour but
de résumer l’essentiel de ce qu’il faut savoir pour se débrouiller sur les ordinateurs de l’École fonctionnant
sous Ubuntu (une variante de Linux assez facile à utiliser et que vous pouvez probablement installer aussi
chez vous) et pour utiliser convenablement les services informatiques mis à notre disposition. Dans ce
but, des stages sont organisés par les Tuteurs : que vous n’ayez jamais touché un ordinateur ou bien que
vous soyez maître de Linux, n’hésitez pas à venir pour découvrir les ressources informatiques de l’École
et leurs spécificités.

Le tableau ci-dessous vous aidera à évaluer « ce qu’il vous reste à apprendre » pour être à peu près
autonome. N’hésitez pas à cocher ce que vous savez, à apporter ces feuilles lors des stages et à les annoter !

Notre objectif est surtout de vous montrer où trouver l’aide et la documentation nécessaire, de vous
donner le réflexe de vous en servir, et de vous convaincre que celà vaut la peine d’apprendre !

Les Tuteurs informatique (tuteurs@clipper.ens.fr)
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Présentation générale

clipper

Tout tourne autour de clipper.ens.fr. C’est
un ordinateur fonctionnant sous un système de
type Unix (actuellement Ubuntu, une distribu-
tion Linux). Chaque élève y dispose d’un compte,
avec un répertoire personnel où stocker des don-
nées. Pour des raisons de sécurité, cet ordina-
teur n’est pas accessible physiquement par les
élèves. L’accès s’y fait par le réseau, de diverses
manières. Le contenu de ses disques est sauve-
gardé toutes les nuits sur bandes magnétiques.
Votre compte est donc l’endroit idéal pour pla-
cer une sauvegarde de vos documents de tra-
vail importants. Par défaut, les documents qui se
trouvent sur votre compte peuvent être lus par
les autres utilisateurs. C’est donc un moyen de
partager votre travail. Un autre service de par-
tage hébergé par clipper est forum, le forum de
discussion des élèves (et anciens élèves). De nom-
breux programmes sont disponibles sur clipper
et les ordinateurs en libre service. Vous pouvez
demander aux gourous (un groupe d’élèves et an-
ciens élèves bénévoles) d’installer un logiciel qui
vous manquerait pour votre travail.

Les salles en libre service

Les salles informatique en libre service
contiennent quelques PC sous Windows,
quelques Macs, et principalement des PC sous
Linux. Un des moyens les plus simples d’accé-
der à votre compte est de se connecter sur un de
ces PC sous Linux. Quand vous vous connectez
sur ces machines, l’espace de travail dans lequel
vous vous situez contient les documents présents
dans votre répertoire personnel sur clipper.
Vous travaillerez donc comme si vous étiez di-
rectement sur clipper lui-même.

Votre adresse électronique

L’École vous fournit une adresse électronique

professionnelle, de la forme (sauf homonymie)
prénom.nom@ens.fr. Ceci vous permet de ne pas
mélanger vos emails liés à vos études et votre tra-
vail en général avec vos emails personnels, le tout
confié à un organisme n’ayant pas de compte à
vous rendre en cas de perte ou de vol de données
confidentielles. (Rien ne garantit la confidentia-
lité et la sécurité de vos communications élec-
troniques dans le cadres d’offres du type Gmail
ou Hotmail...) Les mails reçus à votre adresse à
l’ENS sont stockés sous la responsabilité et la
protection de l’École. Vous pouvez les faire rediri-
ger vers une autre adresse, mais ce n’est pas re-
commandé. Il vaut mieux apprendre à les consul-
ter et les gérer à distance au moyen d’outils ap-
propriés.

Un des moyens pour consulter ses emails est
de se connecter sur son compte clipper, soit de-
puis les salles en libre service, soit depuis n’im-
porte quel autre ordinateur ayant une connexion
à l’internet. Un autre moyen est de configurer
votre logiciel de courrier électronique pour qu’il
consulte à distance votre boîte mail de l’ENS.
Il existe également une interface web (webmail),
mais elle est assez rudimentaire.

Dans tous les cas, il faut savoir que les mes-
sages occupent de la place sur un disque com-
mun tant qu’ils ne sont pas soit effacés, soit clas-
sés dans un dossier sur votre compte. Si trop de
messages s’accumulent sur ce disque commun,
l’accès aux boîtes mails de tous est ralenti, voire
pire. Il est donc essentiel que vous consultiez ré-
gulièrement vos mails et que vous en fassiez le tri
avec discipline.

En règle générale, les adresses @ens.fr res-
tent valables un an après la fin de la scolarité.
Le service normalesup.org fournit aux élèves (et
assimilés) des adresses électroniques de redirec-
tion valables à vie. (Et phare.normalesup.org
est un pendant de clipper à l’intention des an-
ciens élèves.)
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Quelques recommandations essentielles

L’usage raisonné

La charte des moyens informatiques — Nul n’est
censé ignorer la loi. Vous avez signé une charte :
ce n’est pas pour assouvir vos pulsions légalistes,
ni pour faire sérieux. C’est sérieux, « pour de
vrai ».

Vous l’avez peut-être lue en diagonale, vous
avez eu tort : vous vous êtes engagés à ne pas
divulguer votre mot de passe, à ne pas encom-
brer le réseau en téléchargeant des MP3, à suivre
les consignes de sécurité qui pourront vous êtes
communiquées, à faire un effort pour savoir
utiliser les ressources informatiques, etc. Allez
donc la relire : http://www.spi.ens.fr/legal/
charte-fr.html.

La sécurité, c’est important — Une grande ban-
derole est affichée dans l’une des salles informa-
tiques pour rappeler que « le piratage c’est MAL ».
Vous vous dites que ça ne vous concerne pas :
comment pirater alors qu’on ne sait déjà pas se
servir de la machine ? Justement, vous pouvez
vous faire pirater d’autant plus facilement. Pour-
quoi vous, élève latiniste ? Votre devoir de maî-
trise sur la place des sandales chez Lucain n’in-
téresse personne, même pas vous, alors un pi-
rate...

En revanche, ce qu’on peut faire à partir de
votre compte, ça, ça intéresse un pirate. S’il a un
accès à l’intérieur de l’ENS, il peut installer des
serveurs pirates, se servir de votre compte pour
relayer des choses illicites, stocker chez vous à
votre insu des images illicites, pirater le FBI à
votre nom, etc. Ce ne sera pas votre faute, mais
vous en serez responsable (on a déjà vu la DST
une demi-douzaine de fois dans l’ENS).

Suivez donc les conseils qu’on vous donne :
mot de passe fiable, connexions chiffrées, etc.
Pour le premier, tous les renseignements se
trouvent sur notre site : http://www.tuteurs.
ens.fr/unix/loguer.html. Vous pouvez aussi
consulter l’article du numéro 1 du Hublot,
consacré à l’aspect « multi-utilisateurs » des
machines Unix et aux mots de passe :
http://www.tuteurs.ens.fr/docs/hublot/
hublot01.html#concept.

Enfin, n’hésitez pas à nous contac-
ter pour tous renseignements, en parti-
culier sur ssh, le programme qui per-
met de se connecter à distance :

tuteurs@clipper.ens.fr.

Les sauvegardes, c’est indispensable

Vous faites confiance à votre ordinateur pour
conserver éternellement vos données ? Quelle er-
reur ! Les ordinateurs se font voler, prennent
l’eau, et tombent en panne. Et ça n’arrive pas
qu’aux autres.

Vous faites régulièrement une copie sur une
clef USB ? Mais une clef USB, ça se perd très fa-
cilement ; de plus, les supports amovibles (clefs
USB, CD-RW...) ne sont pas fiables. Mieux vaut
faire les sauvegardes en deux exemplaires. Cer-
taines de vos données seront assez précieuses
pour que vous ne vouliez pas les perdre dans une
inondation ou un incendie. Il faut donc toujours
mettre les sauvegardes dans une autre pièce que
l’ordinateur, et tant qu’à faire dans un autre bâti-
ment. Bref, conservez au minimum une copie de
vos fichiers sur le disque dur d’un ordinateur, et
une copie de sauvegarde ailleurs, idéalement, sur
le disque dur d’un autre ordinateur.

Vous faites une sauvegarde tous les mois ?
Une sauvegarde tous les mois, ça veut dire que
vous vous autorisez à perdre un mois de travail.
C’est aussi simple. Quand on rédige sa maîtrise,
il faut faire la sauvegarde tous les jours, au bas
mot. À l’ENS, le SPI fait une grosse sauvegarde
toutes les semaines, et une « petite » (les diffé-
rences par rapport à la veille) tous les jours.

Une solution simple pour assurer la sauve-
garde de données importantes, c’est donc de
les placer dans votre répertoire personnel sur
clipper. Si vous avez besoin de récupérer une
vieille version d’un fichier, envoyez un courriel
au SPI : spi@ens.fr. Mais ne stockez pas non
plus de trop gros fichiers, la place est limitée :
imaginez l’espace nécessaire si chaque utilisa-
teur stocke 1 Go dont on fait des copies de sau-
vegardes toutes les semaines, durant quelques
mois...

Partager les ressources

Salles info — Les salles élèves sont faites pour
travailler. Quelques « logiciels éducatifs » sont
installés pour améliorer vos réflexes. Cependant,
si vous arrivez dans une salle informatique et
que toutes les machines sont prises, vous êtes
prioritaire sur celui qui est en train de jouer.
Demandez-lui gentiment de vous céder sa place,
ou au moins de vous laisser lire votre mail. Et si
on vous le demande, cédez gentiment la place...

Imprimantes — Les imprimantes sont partagées
par tout le monde. L’encre est fournie, mais vous
devez apporter votre papier. Évitez d’imprimer
des courriers électroniques : on en trouve par-
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fois oubliés sur l’imprimante, à la portée de qui
veut les lire. Pour faire des économies de papier,
vous pouvez imprimer en recto-verso.

Attention : une impression initiée alors que
l’imprimante n’est pas disponible (en train d’im-
primer, éteinte, plus de papier...) reste en attente
et démarre ou reprend quand elle le peut (quand
quelqu’un remet du papier...), à moins qu’on ne
l’annule explicitement. L’annulation se fait de-
puis l’ordinateur (depuis l’interface graphique ou
avec la commande lprm), et sur l’imprimante elle-
même si celle-ci a commencé à traiter la tâche
d’impression.

* Ne partez jamais en laissant une impression
en attente !

Espace disque — L’espace disque est partagé
par une même promotion. Il est suffisant, mais
pas illimité. Donc, ne stockez pas longtemps des
images ou des sons sur votre compte. Tenez
compte également des avertissements du « dé-
mon Mange-Disque » qui vous écrira parfois pour
signaler les gros fichiers que vous avez sur votre
compte. Si vous ne comprenez pas ce qu’il vous
demande de faire, n’hésitez pas à contacter les
tuteurs (tuteurs@clipper.ens.fr).

L’informatique, ça s’apprend

Par où commencer ? — Le réflexe nor-
mal est de demander à ses voisins, à ses
amis. Le réflexe que nous voudrions vous
voir acquérir, c’est de consulter les documen-
tations disponibles. Le site web des Tuteurs,

http://www.tuteurs.ens.fr,
contient des documentations adaptées à l’instal-
lation informatique de l’école (mais, malheureu-
sement, pas toujours à jour !) sur pas mal de su-
jets.

En cours d’année — N’hésitez pas à nous écrire
pour demander un renseignement ou un coup de

main. Nous organisons de temps en temps des
stages sur divers sujets (notamment : introduc-
tion à Unix, Unix plus avancé, LATEX, HTML, et à
l’occasion programmation). Nous avons vraiment
besoin de votre avis pour décider de leur contenu.
Il faut nous écrire si vous avez un besoin particu-
lier, et encore plus si vous êtes plusieurs à avoir
ce besoin... N’hésitez pas à nous écrire pour nous
demander une formation sur un sujet particu-
lier !

Conseils pour le courrier aux tuteurs — Les tu-
teurs sont des élèves ou anciens élèves bénévoles
qui consacrent une partie de leur temps libre à la
formation de leurs camarades sur Linux (tandis
que ce sont les gourous qui s’occupent d’installer
des logiciels). Donc tutoiement, formules simples
(pas de salutations distinguées). Un « Chers tu-
teurs » en début de courrier fait toujours plaisir,
mais « Bonjour » convient tout-à-fait.

Quand vous écrivez pour signaler un pro-
blème, faites-le de façon exhaustive : dans quelle
salle ? Sur quelle machine ? Quel système, Li-
nux ou Windows ? Que faisiez-vous ? Sur quels
fichiers ? Que dit la machine ? « Alpine ne marche
pas » ne suffit pas, il faut expliquer quelle fonc-
tionnalité ne fonctionne pas, décrire les symp-
tômes. À cette condition on pourra vous aider.

À ce propos, notre domaine de compétence
se limite normalement aux machines Unix/Linux
de l’école. Celà dit, on fait ce qu’on peut pour
répondre aussi aux questions sur les instal-
lations Linux personnelles, et plus générale-
ment, on écoutera vos doléances d’une oreille
clémente... Notez qu’un autre groupe d’élèves,
les Wintuteurs, est là pour vous aider en cas
de problème avec le système d’exploitation Win-
dows. Leur page Web (http://www.eleves.ens.
fr/wintuteurs/) peut vous être très utile. Par
ailleurs, les questions techniques poussées sont
plus à leur place sur forum que dans la boîte aux
lettres des tuteurs.

Arriver et partir

Se connecter

Asseyez-vous devant un ordinateur dans l’une
des salles informatiques de l’École. Celui-ci af-
fiche une image ainsi qu’une fenêtre vous deman-
dant votre « Username » : tapez votre nom d’utili-
sateur (souvent aussi appelé « login ») puis sur la
touche « Entrée », enfin tapez votre mot de passe
et à nouveau « Entrée ».

Il se peut que quelqu’un soit déjà connecté
à l’ordinateur, auquel cas vous verrez une boite

de dialogue disant « La session a été verouillée
par Monique Ernest » ; cliquez alors sur « changer
d’utilisateur », puis sur « démarrer une nouvelle
session » et vous pourrez vous connecter comme
expliqué ci-dessus.

Patientez ensuite encore un petit peu, le
temps que l’interface se lance. La première fois,
on vous posera peut-être quelques questions :
vous pouvez y répondre ou bien passer, cela n’a
pas grande importance.
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* Attention à bien distinguer majuscules et mi-
nuscules dans les mots de passe, cela compte
aussi ! Pour entrer des chiffres avec le pavé nu-
mérique (à droite du clavier), pensez à l’activer
avec la touche « Verr. Num. ».

Se déconnecter

Sélectionner « Déconnexion » (ou quelque
chose de semblable) dans le menu qui s’ouvre en
cliquant sur le bouton en bas à gauche (à moins
que ce ne soit en haut ; cherchez bien : ça ne doit
pas être difficile à trouver). Vérifiez que vous avez
bien quitté toutes vos applications (courrier, web,
etc.) avant de vous déconnecter.

* Avant de quitter la salle, vérifiez que vous êtes
vraiment déconnecté : l’écran doit afficher une
image, avec une fenêtre demandant un « User-
name ». Sinon, n’importe qui peut accéder à vos
documents, vos courriels et peut aussi envoyer
des messages en votre nom !

Connexions à distance

Vous pouvez vous connecter à distance (en
ligne de commande) sur clipper, le serveur des
élèves, mais aussi sur chacune des machines
des salles informatiques. Cela peut être pratique
pour consulter ses mails, lire forum, travailler

sur ses fichiers de n’importe où, utiliser un lo-
giciel que l’on n’a pas chez soi...

Si vous utilisez Linux ou bien un Mac, lan-
cez un terminal (sous Mac, il se trouve dans
Applications/Utilitaires/Terminal, ou bien uti-
lisez Finder et cherchez « terminal »), puis
pour vous connecter sur clipper tapez :

ssh votrelogin@clipper.ens.fr.
Votre mot de passe vous sera alors demandé.

Sous Windows, il vous faut utiliser le pro-
gramme Putty. Votre moteur de recherche favori
vous permettra de le trouver facilement. Lorsque
vous le lancez, une fenêtre apparaît : il suffit de
mettre dans « Host Name (or IP adress) » l’adresse
de clipper, à savoir clipper.ens.fr, de s’as-
surer que c’est bien la case « SSH » qui est cochée,
et cliquer sur « Open ». Putty vous demandera en-
suite votre login, puis votre mot de passe.

La première fois que vous utilisez ssh pour
vous connecter à une machine donnée, on vous
pose une question bizarre (en gros, si vous avez
confiance en le fait que c’est bien elle à l’autre
bout) : répondez « y », et appuyez sur « Entrée ».

Pour vous déconnecter, tapez exit.
(Il est aussi possible de lancer des logiciels

graphiques à distance, mais il y a quelques sub-
tilités à comprendre. Si vous en avez besoin, re-
gardez sur le site web ou demandez aux tuteurs.)

L’interface graphique

Il existe sous Unix un large choix d’interfaces
graphiques. Deux environnements graphiques
complets répandus sont KDE et Gnome. Vous
pouvez choisir dans un menu au moment de vous
connecter.

Le bureau

Selon que vous aurez choisi Gnome ou KDE,
les choses se présenteront de manière un peu dif-
férente.

La barre de menus Gnome — En haut de
l’écran une barre de menu vous donne accès à
une certaine variété d’actions et de programmes.
Peuvent également y figurer des boutons permet-
tant de lancer rapidement diverses applications
courantes. Ceci est configurable : si vous trouvez
dans les menus une application que vous comp-
tez utiliser souvent, vous pouvez ajouter un bou-
ton de lancement dans la barre de menus. Le
menu Système contient le bouton « Fermer la ses-
sion », nécessaire pour se déconnecter.

Le tableau de bord de KDE — En bas à gauche,

une série de boutons vous donnent accès à di-
verses applications courantes. Le menu K donne
accès à de nombreux programmes, ainsi qu’au
bouton « Fermer la session », nécessaire pour se
déconnecter. On trouve ensuite un peu plus loin
un navigateur Web (la petite planète), et juste à
côté un terminal (l’écran noir), dont l’invite in-
dique le nom de la machine et où vous pouvez
taper des commandes (voir page 12).

Les fenêtres — Comme vous en avez sûrement
l’habitude, pour fermer une fenêtre, il suffit de
cliquer sur la croix en haut à droite. Attention,
fermer une fenêtre ne revient pas toujours à
arrêter le programme qui l’a affichée. Certains
programmes continuent de fonctionner sans fe-
nêtre ouverte. Inversement, et c’est plus dan-
gereux, si vous fermez une fenêtre de termi-
nal dans laquelle tourne un autre programme,
comme alpine, cela l’arrêtera brutalement, sans
vous proposer de sauvegarder ce que vous auriez
modifié avec ! Utilisez donc la commande adaptée
pour quitter ce logiciel : par exemple, si vous uti-
lisez alpine (voir page 8), quittez-le en appuyant
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sur la touche Q pour quitter avant de fermer la
fenêtre du terminal. Même chose si vous vous
déconnectez sans fermer le programme aupara-
vant.

Vous pouvez aussi maximiser ou réduire la
taille de la fenêtre en cliquant sur le carré tou-
jours en haut à droite, ou la minimiser en cli-
quant sur la barre à côté : elle disparaîtra alors
de l’écran, mais vous pourrez la retrouver en cli-
quant sur son nom en bas.

* Avant de vous déconnecter, prenez l’habitude
de quitter tous les logiciels lancés. Mais atten-

tion, ce n’est pas parce que l’écran est vide que
vous avez quitté les applications, elles sont peut-
être simplement iconifiées !

Les bureaux virtuels — Les cases grises situées
(généralement) à droite de l’écran (en haut sous
Gnome, en bas sous KDE) représentent des bu-
reaux virtuels. Ce sont autant de zones, de la
taille de l’écran, entre lesquelles vous pouvez ré-
partir vos fenêtres. Par exemple, certaines per-
sonnes aiment bien garder leur lecteur de cour-
rier électronique ou un navigateur web ouvert en
permanence sur un bureau virtuel séparé.

Bureautique

OpenOffice.org

Sur les machines de l’École, il y a OpenOf-
fice.org : c’est un ensemble de logiciels de bu-
reautiques semblable à Office, qui comporte un
traitement de texte standard, un tableur et un
logiciel de présentation. Ces logiciels sont libres,
gratuits et aussi disponibles sous Windows. Vous
retrouverez toutes les fonctionnalités classiques.

Comment le lancer ? — Cliquez sur le bouton
du menu Applications en haut à droite de l’écran
(sous Gnome) ou K (sous KDE). Le logiciel se
trouve dans la catégorie « Bureautique ».

Lors du premier lancement — OpenOffice peut
lancer des fenêtres interactives avec des choses
à remplir. Ne remplissez rien, n’activez rien, dites
« Oui » partout et laissez le faire.

MS Office 2007 — Il semblerait qu’OpenOffice
ne soit pas encore capable de lire les documents
créés avec MS Office 2007. Si vous avez besoin
de travailler sur de tels fichiers, utilisez les ma-
chines Windows, ou convertissez les dans un for-
mat libre ou juste un peu moins récent.

Et LATEX ?

LATEX est un système de mise en page qui
consiste en un ensemble de commandes à insérer
dans le texte pour le mettre en page. Ensuite, on
fait interpréter le fichier truffé de choses bizarres,

et ça donne quelque chose de joli. Par exemple, le
présent document est composé en LATEX.

De plus, LATEX permet aussi d’écrire facilement
des documents scientifiques, ce qui en fait un
outil incontournable, particulièrement en mathé-
matiques où presque tous les documents sont
écrits avec. Mais il ne sert pas qu’à cela, et peut
se révéler très utile aussi à des littéraires ! Quelle
que soit votre discipline, si vous pensez qu’un
jour vous aurez à rédiger une thèse ; il vous est
fortement conseillé de vous intéresser à LATEX. En
commençant dès maintenant, vous gagnerez un
temps précieux le moment venu (et ça, ce sont
les archicubes qui le disent, qui le savent d’expé-
rience).

Typographie élémentaire

Les majuscules prennent des accents : « Émile
Zola », « Ô temps, suspends ton vol », « À bientôt »,
etc. De même, le C majuscule ne perd pas sa cé-
dille lorsqu’il en faut une : « Ça m’intéresse ».

En français, on met une espace après toutes
les ponctuations, et une espace insécable devant
les ponctuations doubles (deux points, point-
virgule, points d’exclamation et d’interrogation).
On met aussi des espaces de part et d’autre des
guillemets, insécables à l’inétrieur. En anglais, on
ne met pas d’espace avant les ponctuation, et on
double souvent les espaces après les ponctua-
tions de fin de phrase.

Le clavier ne mord pas

Beaucoup de choses peuvent se faire au cla-
vier... Il ne faut donc pas avoir peur de taper
des commandes, ni d’appuyer sur la touche « En-

trée » !
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FIG. 1 – Les symboles accessibles au clavier : sur une touche, la colonne de droite s’obtient en appuyant
simultanément sur AltGr, la ligne du haut par la touche Shift. Ainsi, Æ s’obtient en faisant Shift +
AltGr + A.

Touches spéciales

Diverses touches ont un nom plus ou moins
cryptique (et plus ou moins anglophone) sur un
clavier :

SPC C’est la barre d’espace.

CR La touche « Entrée », ou Retour chariot.

Shift À gauche et à droite du clavier. Cette
touche sert à passer en majuscules, et
donne accès à la seconde rangée de carac-
tères.

Control C’est la touche en dessous de Shift.
^C se lit « Control-C » et veut dire « appuyer
en même temps sur la touche Control et la
touche C ».

Alt Gr Située à droite de la barre d’espace, elle
donne accès à une autre série de caractères
(voir section suivante).

TAB C’est la touche de tabulation, au dessus de
Shift. Elle avance le curseur d’une tabula-
tion.

ESC Cela désigne la touche d’échappement (en
haut à gauche).

Méta Autre nom de la touche Windows. Elle est
utilisée par certains logiciels, comme emacs.

* Le pavé numérique à droite n’est pas activé par
défaut. Si vous voulez taper des chiffres dessus,
appuyez sur NumLock, ou Verr.Num. Pour savoir
s’il est activé, consultez la LED correspondante
au-dessus.

Lettres accentuées, caractères spéciaux

Par défaut, les claviers des machines de
l’École sont configurés pour donner accès à l’en-
semble des lettres accentuées et caractères spé-
ciaux que l’on peut utiliser en français. Pour ob-
tenir de tels caractères, on utilise la touche AltGr
située à droite de la barre d’espace.

A Æ
Shift + a Shift +

AltGr + a

a æ
a AltGr + a

Chaque touche donne accès à quatre sym-
boles, qui s’obtiennent en appuyant en plus sur
les touches Shift ou AltGr.

Copier-coller « X11 »

Pour faire du copier-coller, vous pouvez n’uti-
liser que deux boutons de la souris. Le bouton
gauche sert à sélectionner le texte (cliquez, dépla-
cer la souris pour sélectionner le texte, relâchez
le curseur une fois le texte sélectionné). Ensuite,
placez la souris dans la fenêtre où vous voulez
coller, et cliquez sur le bouton du milieu. Le texte
sera collé là où se trouvait le curseur dans cette
fenêtre.
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Internet, it’s a nouveau world of communication

Navigateurs Web

Sur les ordinateurs de l’École, vous disposez
principalement de deux navigateurs : Konqueror,
fourni avec KDE et accessible par un bouton du
tableau de bord, et Mozilla Firefox, que vous avez
peut-être déjà utilisé. Firefox est disponible sous
Gnome via un bouton dans la barre de menu ou
dans menu Applications dans la catégorie « Inter-
net ». Il est également disponible sous KDE dans
le menu K dans la catégorie « Internet ». Vous
pouvez consulter nos pages sur Mozilla : http:
//www.tuteurs.ens.fr/logiciels/mozilla/.

Le courrier électronique

Lorsque vous vous connectez à distance en
ssh sur clipper, un message vous informe de
l’état de votre boîte aux lettres. « You have
mail » signifie simplement que votre boîte aux
lettres n’est pas vide. « You have new mail » in-
dique que vous avez des nouveaux courriers non
lus.

Pour lire votre courrier, nous vous conseillons
alpine. Vous pouvez aussi utiliser mutt (qui
est décrit sur le site des tuteurs) ou le « web-
mail » installé par le SPI à l’adresse suivante :

http://www.mail.ens.fr/.
Ce webmail est plus lent et beaucoup moins pra-
tique que les lecteurs de courrier électronique
classiques mais il pourra vous être utile à vos dé-
buts si, pressé par le temps, vous voulez seule-
ment jeter un oeil à vos courriers récents. Il ne
vous permettra pas, par exemple, de trier et d’ar-
chiver vos courriers confortablement.

Lancer Alpine — Lancez un terminal (voir p. 11)
et tapez alpine. Appuyez sur « Entrée » pour lan-
cer la commande. Si vous êtes connectés à dis-
tance par ssh ou en utilisant Putty, c’est pareil,
mais le terminal est déjà ouvert.

Utiliser Alpine — Le menu d’accueil propose no-
tamment C (compose) pour envoyer un message,
I pour accéder à votre boîte aux lettres principale
(appelée Inbox) et Q pour quitter.

* Pour quitter proprement Alpine, tapez Q ! Alpine
ne supporte pas qu’on l’on utilise le bouton « Fer-
mer » en haut à droite de la fenêtre et se venge
ensuite (perte de courrier, impossibilité de le re-
lancer, etc.). N’oubliez pas non plus de confirmer
pour quitter. Le programme termine et vous pou-
vez à nouveau taper des commandes dans la fe-
nêtre.

Trier ses messages — Les messages qui de-
meurent dans la boîte de réception (« Inbox ») sont

en fait stockés sur un espace commun, ce qui si-
gnifie que plus on accumule les vieux messages,
moins il reste de place pour les nouveaux.

Il est donc fortement recommandé de trier
ses messages et de les déplacer dans des dos-
siers (« Folders »), car alors ils seront stockés
sur votre espace personnel. Pour cela, dans la
liste des messages, appuyez sur S (pour « sau-
ver ») pour déplacer le message sélectionné. Vous
pouvez aussi appuyer sur S lorsque vous êtes en
train de lire un message pour le déplacer. Alpine
vous demande alors dans quel dossier mettre le
message, et si vous tapez le nom d’un dossier qui
n’existe pas, Alpine vous demandera si vous dési-
rez le créer. Dans le menu principal, appuyez sur
L pour accéder à ces dossiers.

Pour détruire un message, il suffit simplement
d’appuyer sur D.

Envoyer un message — Suivez les indications
du menu d’accueil : tapez C pour écrire un mes-
sage. Dans le nouvel écran, remplissez obligatoi-
rement les champs « To: » pour le destinataire
et « Subject: » pour le titre. Déplacez-vous avec
les flèches pour aller de champ en champ. Enfin,
pour envoyer le message, tapez ^X (Control-X).

Conseils de rédaction — Laissez des lignes
blanches entre les paragraphes, après l’ouver-
ture (« Cher Toto »), autour des formules de po-
litesse, avant la signature, ce sera plus lisible.
Si vous répondez à un courrier, ne citez pas
tout le courrier ! Effacez les lignes inutiles avec
^K (Control-K), et écrivez en dessous des para-
graphes auxquels vous répondez. Dans le mau-
vais exemple ci-dessous, l’auteur a répondu au-
dessus du texte qu’il citait, et laissé la signature
de son correspondant.

Incorrect Correct
OK > Ce soir 18h00
Choupette

OK.
> Ce soir 18h00
> Toto Choupette

Pour plus de renseignements sur le courrier électro-
nique (généralités, usages, etc.), consultez notre page :
http://www.tuteurs.ens.fr/internet/courrier/.
L’utilisation de Alpine y est également intégra-
lement expliquée avec des copies d’écran com-
mentées : http://www.tuteurs.ens.fr/internet/

courrier/mail-pine.html. Regardez particulière-
ment ce qui concerne le rangement des courriers dans
des folders. Vous trouverez également les instructions
pour gérer les pièces jointes.

8



FIG. 2 – Le logiciel de courrier alpine

Faire passer un message collectif

À part couvrir les murs d’affiches (interdit
hors des endroits prévus à cet effet), embaucher
des hommes sandwich (passé de mode) et utili-
ser des porte-voix dans l’internat (très mal vu),
vous pouvez utiliser différents moyens pour dif-
fuser votre information. Il y a le BOcal, le forum
des élèves et les listes de diffusion.

Le BOcal — Il est à votre disposition pour toutes
vos annonces, petits mots, etc. Pour mettre un
message, envoyez un courrier électronique à
bocal@clipper.ens.fr, avant le mercredi midi
(cette limite est susceptible de varier). N’oubliez
pas les accents, et n’essayez pas de faire de la
mise en page, c’est eux qui s’en chargeront (voir
leurs conseils sur leur page : http://www.cof.
ens.fr/bocal/envoyer.html).

Les listes de diffusion — Si vous vous occupez
d’une petite communauté de personnes (section
du COF, club sportif, etc.) désirant être tenues
informées de ce qui se passe, vous pouvez aussi
utiliser les listes de diffusion (mailing-list) qui
permettent d’envoyer des courriers collectifs.

À la différence des alias eleves@ens.fr
ou tous@ens.fr, l’on est libre de s’abon-
ner et de se désabonner de ces listes, et
elles ont toutes un sujet précis ; cela per-
met à l’expéditeur de cibler ses lecteurs, et
aux lecteurs de cibler les informations reçues.
Pour créer une liste de diffusion, adressez-
vous aux administrateurs de la machine
quatramaran (root@quatramaran.ens.fr) ou
au SPI (spi@ens.fr).

Le forum des élèves — Le forum des élèves est

un système de discussions interne à l’ENS, sur le
modèle des news planétaires. C’est un lieu de ba-
vardages entre élèves, ou anciens élèves, magis-
tériens, pensionnaires étrangers, etc. On y parle
de choses sérieuses et moins sérieuses, de l’in-
formatique aux problèmes de société, de l’ortho-
graphe aux questions de scolarité, de la théorie
de l’Évolution aux derniers ragots entre norma-
liens.

Forum, le forum des élèves

N’importe quel élève peut lire forum, et y
écrire. C’est donc l’endroit idéal pour mettre
un message intéressant la communauté, dans
des groupes de discussions comme annonces,
cof.as, cof.dg, cof.soirees, ou encore pour
bavarder de sujets plus ou moins sérieux
dans loisirs.cinema, scolarite.debouches
ou societe.droit. Vous pouvez aussi deman-
der la création d’un groupe discussion spécifique,
comme lettres.latin.

Les courriers collectifs y sont redirigés, et les
annonces concernant le système informatique y
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sont postées : rien que pour cette raison vous de-
vriez lire régulièrement les trois groupes de dis-
cussion auxquels vous êtes abonné (bienvenue
pour les messages de présentation, annonces
pour les annonces générales, syst.annonces
pour les annonces concernant le système infor-
matique).

Pour lire forum, vous avez plusieurs solu-
tions :

– taper forum dans un terminal puis utili-
ser la barre d’espace pour lire les nouveaux
messages les uns après les autres ;

– taper forumgtk dans un terminal pour es-
sayer l’interface graphique du forum ;

– utiliser un client de news comme Mozilla
Thunderbird ;

– utiliser la version web de forum, à l’adresse
suivante : http://www.eleves.ens.fr/
forum/.

Pour plus de renseignements sur le fo-
rum : http://www.tuteurs.ens.fr/internet/
forum/

Les courriers collectifs, c’est Mal

Un peu de pratique — Une boîte électronique
remplie de courriers non lus, parmi lesquels de
la publicité, des écharpes perdues à la dernière
soirée et des programmes de séminaires divers,
c’est comme une boîte aux lettres au retour des
vacances : on trie d’un geste rageur, et parfois on
jette une convocation, ou d’autres choses aussi
importantes...

La différence, c’est qu’un courrier effacé l’est
définitivement, tandis qu’on peut récupérer un
papier dans une corbeille. Les courriers non ci-
blés, si faciles à envoyer, encombrent les boîtes
aux lettres, au risque de noyer les mails impor-
tants.

Un peu de théorie — Les courriers qui arrivent
sur clipper sont stockés sur un gros disque dur,
commun à ses 2 500 utilisateurs. Ces courriers
restent sur ce disque tant qu’ils ne sont pas dé-
truits ou rangés par l’utilisateur dans des dos-
siers (« folders »). Une fois rangés, les courriers
sont désormais stockés sur le disque dur de la
promotion de l’utilisateur.

Vous me direz, et alors ? Eh bien, si vous faites
un courrier collectif à tous les élèves de l’École,
vous copiez un même courrier en 2 500 exem-
plaires, qui sont tous stockés sur ce disque com-
mun. Or ce disque est déjà bien encombré, avec
les pièces-jointes, les courriers pas encore ran-
gés, la publicité intempestive, ceux qui lisent ra-
rement leur courrier, etc. Bref, de courrier col-
lectif en courrier collectif, la place disponible di-
minue, diminue... et un jour il n’y en a plus. Ce

jour-là, le courrier n’entre plus, pour personne.
C’est donc aux utilisateurs de faire du rangement
dans leur courrier, mais aussi d’utiliser d’autres
moyens pour diffuser une information.

La modération — C’est pourquoi les courriers
collectifs sont « modérés » à l’ENS : les courriers
autres que ceux de l’administration sont la plu-
part du temps redirigés dans le forum des élèves,
dans le groupe de discussion annonces, où ils
seront accessibles à tous à moindre coût de res-
sources et sans imposer à tout le monde de les
lire. Dans des cas plus rares, il arrive qu’un cour-
rier mérite un envoi collectif et que le modérateur
décide de le laisser passer.

Pour ceux qui trouvent cette pratique abusive,
elle est néanmoins nécessaire pour ne pas géner
les autres utilisateurs par du courrier non sol-
licité et une trop grande consommation de res-
sources.

* Attention : si vous utilisez Alpine, lorsque
vous répondez à un courrier qui a plusieurs des-
tinataires, Alpine vous demande « Reply to all
recipients? », ce qui signifie : « Dois-je envoyer
la réponse à tous les destinataires ou seulement
à l’expéditeur ? ». Si vous appuyez sur « Entrée »,
la réponse sera oui ; mais il est rare que ce soit
l’effet désiré... alors faites attention lorsque vous
répondez à des courriers collectifs.

Je veux Internet dans ma thurne

Mise en place — Pour utiliser le réseau des
thurnes, vous devez avoir un ordinateur muni
d’une carte réseau. La procédure pour se connec-
ter est décrite sur la page web :

http://www.eleves.ens.fr/rezo/.
Concrètement, vous devez envoyer un mail à
rezo@clipper.ens.fr contenant votre nom,
votre login, votre numéro de thurne (en précisant
si c’est à Ulm, Jourdan ou Montrouge) et surtout
l’adresse MAC de votre carte réseau (exemple :
00:50:FC:6E:DF:4E). Si vous avez Linux, faites
ifconfig et regardez la section dont le nom com-
mence par « eth » ; sous un Windows récent, lan-
cez la commande ipconfig /all depuis « Menu
Démarrer > Tous les programmes > Accessoires >
Invite de commandes » et cherchez la ligne com-
mençant par « adresse physique ».

* N’envoyez pas votre mot de passe ! Il pour-
rait nous ouvrir l’accès à votre compte ! En fait,
même le responsable du SPI, Jacques Beigbeder,
seule personne éventuellement autorisée à accé-
der à votre compte, n’a pas besoin de votre mot de
passe. Il peut même vous en créer un nouveau si
vous avez perdu le votre.

Pour vous connecter, vous aurez également
besoin d’un câble RJ45 à brancher entre votre
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ls List Affiche le contenu du répertoire
mkdir Bla/ Make Directory Crée un répertoire Bla/
rmdir Bla/ Remove Directory Efface le répertoire Bla/
cd Bla/ Change Directory Fait aller dans le répertoire Bla/
cp toto titi Copy Copie le fichier toto dans titi
mv toto titi Move Renomme toto en titi
mv toto Bla/ Move Déplace le fichier toto dans le répertoire Bla/
rm toto Remove Efface le fichier toto
less toto Affiche le fichier toto (quitter avec q)

FIG. 3 – Commandes de base

carte réseau et la prise murale. Si vous n’en avez
pas, il est possible d’en obtenir un auprès du CRI
(dans le pavillon Pasteur à Ulm), qui doit être
rendu en fin d’année.

* N’allez surtout pas voir le SPI pour un pro-
blème de réseau dans l’internat, ils vous diraient
de vous adresser à rezo@clipper.ens.fr.

Lire mon courrier avec Outlook ou Thunderbird
par IMAPS — Vous pouvez lire votre courrier
électronique depuis le logiciel de courrier élec-
tronique de votre ordinateur personnel relié au
réseau des thurnes. Pour cela, vous devez le
configurer pour se connecter au serveur IMAP
clipper.ens.fr ; si vous voyez une option qui
ressemble à « IMAPS », « Sécuriser la connexion »
ou encore « Utiliser SSL », cochez-la absolument,
cela permet de crypter la connexion pour évi-
ter que des crackers n’interceptent votre mot
de passe (ce ne sont pas des paroles en l’air,

c’est déjà arrivé). Pour pouvoir envoyer des mes-
sages, vous devrez également préciser le serveur
de courrier sortants (SMTP), depuis l’École, c’est
nef.ens.fr (si vous vous connectez depuis l’ex-
térieur de l’École, par exemple depuis chez vos
parents, vous devrez changer cela pour indiquer
le serveur SMTP de votre fournisseur d’accès à
Internet).

Si vous utilisez Windows, vous trouverez
d’autres informations utiles sur la page Web des
Wintuteurs (wintuteurs@clipper.ens.fr) :
http://www.eleves.ens.fr/wintuteurs/.

* Si vous optez pour cette méthode et que vous
utilisez Outlook pour lire votre courrier, vous
courrez le risque d’infecter votre ordinateur (ainsi
que d’autres) avec des virus-mails si vous cliquez
par mégarde sur des fichiers attachés de mails
(en particulier, des fichiers .exe, .pif ou encore
.scr). Soyez prudents !

La ligne de commande

C’est quoi ?

Travailler en ligne de commande, c’est lancer
des programmes en tapant leur nom directement
au clavier. Pour ce faire, on utilise un programme
appelé terminal, qui se présente sous la forme
d’une fenêtre avec une invite de commandes (le
prompt) :

clipper ~ $

Pour lancer un terminal, cherchez l’applica-
tion représentée par un écran noir. Sous Gnome,
vous la trouverez dans le menu Applications à la
catégorie « Accessoires ». Sous KDE, c’est dans le
menu K, à la catégorie « Système » (et s’appelle
dans ce cas « Konsole »).

Le terminal présente l’avantage de rester ou-
vert pour afficher les éventuels messages lais-
sés par le programme qui n’apparaîtraient pas
dans leur jolie interface graphique. Certains pro-

grammes n’ont d’ailleurs même pas d’interface
graphique, et ont pour seul but d’afficher des in-
formations sous cette forme.

Comment ça marche ?

Une fois le terminal ouvert, tapez le nom d’un
programme et appuyez sur « Entrée ». Le nom
d’un programme est en général écrit en minus-
cules et en un seul mot : il s’agit d’une ver-
sion abrégée (ou pas) du nom sous lequel le pro-
gramme est habituellement connu. Pour lancer le
navigateur Firefox, tapez firefox : une fenêtre
familière apparaît. Le terminal attend que le pro-
gramme soit fermé pour afficher une nouvelle in-
vite, prête à recevoir une nouvelle commande.

Le terminal permet donc de lancer facilement
les programmes dont on connaît le nom, sans
avoir à passer par des menus parfois labyrin-
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thiques (la diversification des programmes exis-
tants n’ayant pas toujours que des avantages).
Il peut donc être utile de connaître les noms de
programmes courants : soffice pour OpenOf-
fice, nautilus pour le gestionnaire de fichiers
de Gnome, konqueror pour le gestionnaire de fi-
chiers de KDE..

Les interfaces texte

Le terminal permet également d’utiliser des
programmes qui n’utilisent pas de fenêtre sépa-
rée : si vous travaillez à distance, il s’agit même
souvent des seuls programmes utilisables (rap-
pelant parfois le Minitel, mais en plus ergono-
mique).

Certains programmes se contentent d’afficher
un message de réponse : c’est le cas des petites
commandes suivantes : pot, anniversaire...

D’autres affichent une véritable interface, au
premier abord moins commode que celles qui
s’utilisent à la souris mais potentiellement plus
efficaces une fois qu’on s’y est habitué et qui
ont le mérite d’être interactives et un minimum
conviviales. C’est par exemple le cas d’alpine,
dont vous pouvez vous servir pour lire votre cour-
rier.

Pour quoi faire ?

Si travailler en ligne de commande peut être
plus pratique dans diverses conditions, ce n’est
bien sûr pas toujours la meilleure méthode à
utiliser : à chacun de déterminer avec sagesse
quand l’utiliser et quand ne pas le faire. Car s’il
est dommage de passer des heures à cliquer pour
réduire des centaines de photos, il l’est tout au-
tant de passer des heures à essayer de trouver les
bonnes incantations pour faire ce que quelques
clics permettent avec un logiciel bien conçu.

Reste l’aspect non négligeable de la program-
mation : les commandes peuvent être écrites
dans un fichier et non pas au clavier. Ceci permet
d’automatiser certaines tâches, et à l’inverse, il
est possible de taper directement au clavier le né-
cessaire pour automatiser le traitement de nom-
breux fichiers, à condition de savoir avec préci-
sion ce qu’on désire en faire.

Des commandes simples

On tape donc les commandes dans un termi-
nal qui affiche une invite (ou « prompt ») comme
ceci :

drakkar ~ $

Cela veut dire que la machine sur laquelle
vous êtes s’appelle drakkar (vous aurez re-
marqué que les machines des salles élèves ont

toutes un nom de bateau). Toutes les commandes
doivent être validées avec la touche « Entrée ».
Quelques exemples de commandes simples :

pot Le menu du pot du jour.
qui Le plan de la salle informatique. Les tuteurs

ont leur nom souligné.
cal Le calendier du mois en cours. On peut spé-

cifier un mois et une année : cal 7 1789
pour savoir quel jour tombait le 14 juillet
1789, par exemple.

date La date.
republicain La date, au format républicain.
anniversaire Les gens dont c’est l’anniversaire

aujourd’hui (base de données constituée
d’après l’annuaire des élèves).

finger login Donne des renseignements sur
la personne qui porte ce login ; fonctionne
aussi avec un prénom ou un nom de famille.

littre mot Dictionnaire en français, affichant
la définition du mot soumis. Il existe aussi
academie et tlf.

webster mot Dictionnaire en anglais, affichant
la définition du mot soumis.

* Dans un terminal, quand vous tapez des com-
mandes, sachez que les flèches (entre les lettres
et le pavé numérique) vous permettent de re-
monter et redescendre dans les commandes que
vous avez déjà tapées. D’autre part, la touche
TAB complète les commandes et les noms de fi-
chiers : tapez les premières lettres du fichier puis
TAB pour compléter automatiquement le nom. S’il
ne se passe rien, c’est qu’il y a plusieurs pos-
sibilités : tapez une seconde fois sur TAB pour
que celles-ci s’affichent. Ces deux astuces sont
d’un intérêt crucial pour qui travaille régulière-
ment avec la ligne de commande.

Qu’est-ce que j’ai chez moi ?

Il est très facile de naviguer dans son réper-
toire personnel et de réaliser des opérations élé-
mentaires sur ses fichiers, comme les déplacer,
les copier, les supprimer...

Lister les fichiers — La commande ls affiche le
contenu du répertoire où vous vous trouvez. En
bleu et suivi d’un slash, ce sont les répertoires ;
en normal, ce sont les fichiers. Par exemple, si
votre répertoire ne comporte qu’un dossier Bla/
et un fichier pouh.tex, vous obtiendrez :

drakkar ~ $ ls
Bla/ pouh.tex

Fichiers et répertoires — Il existe une certaine li-
mite à la longueur d’un nom de fichier : soyez
concis. Ne mettez pas d’espace à l’intérieur du
nom, évitez les caractères accentués. Certains
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caractères ont un sens spécial et sont donc in-
terdits. Plutôt que d’en faire la liste, on va sim-
plement vous dire de ne pas utiliser de ponctua-
tions dans les noms de fichiers : il vaut mieux
se contenter des lettres, des chiffres et du « sou-
ligné » (_). D’autre part, majuscules et minus-
cules ne sont pas interchangeables : le fichier
souvenirs n’est pas le même que Souvenirs.

* Attention ! Les commandes rmdir et rm qui
permettent d’effacer respectivement un réper-
toire et un fichiers suppriment définitivement le
répertoire ou le fichier. Il n’est pas envoyé dans la
corbeille, et il est impossible de le restaurer !

Suffixes des fichiers — Pour les fichiers, on ra-
joute souvent un suffixe (quelques lettres, sépa-
rées du nom proprement dit par un point), qui
identifie le fichier. Par exemple, rapport.tex est
un fichier LATEX, index.html est un fichier écrit
en HTML pour une page Web, moi.jpg est une
photo, etc. C’est utile pour soi-même, pour in-
dentifier du premier coup le type de données. En-
suite, ça sert à un certain nombre de logiciels,
par exemple à ls pour mettre les couleurs.

Écrire du texte

Pour écrire simplement du texte, sans au-
cune mise en page, on utilise un éditeur de texte,
comme le Bloc-notes de Windows. L’éditeur uti-
lisé n’influe pas sur le texte lui-même, qui reste
identique. Vous pouvez donc changer d’éditeur si
vous voulez. Il existe bien sûr sous Linux des édi-
teurs en mode graphique, mais il est parfois utile
de savoir se servir d’un éditeur en ligne de com-
mande, que l’on peut utiliser dans une fenêtre de
terminal ou encore quand on est connecté à dis-
tance sur une machine.

Pour débuter, vous pouvez essayer nano. Pour
éditer un fichier « poeme », il faut, dans un termi-
nal, taper :

drakkar ~ $ nano poeme

Si le fichier existe, il est ouvert, avec son
contenu ; s’il n’existe pas, il est créé, et vide
pour le moment. Vous pouvez désormais taper du
texte.

Tout se passe dans la même fenêtre : nano
n’ouvre pas de nouvelle fenêtre quand il démarre.
Cela signifie aussi que vous pouvez l’utiliser à
distance, lorsque vous vous connectez par ssh.
Mais alors, comment savoir si vous avez bien
quitté le programme ? Si vous voyez une invite
avec le nom de la machine, c’est que vous avez
quitté l’éditeur.

Commandes de base de nano — Les com-
mandes fondamentales de nano sont indiquées
en bas de l’écran, ce qui le rend très accessible
aux débutants. Souvenez-vous que « ^X » signi-
fie « appuyer sur Ctrl et sur x simultanément ».
Vous remarquerez que l’interface est assez simi-
laire à celle d’alpine. Nous reproduisons les prin-
cipales commandes ici :

Sauvegarder ^O

Afficher l’aide ^G

Détruire la ligne ^K

Égaliser le paragraphe ^J

Quitter ^X

Quand vous sauvegardez ou quand vous quit-
tez, ces éditeurs demandent de confirmer le nom
du fichier, et de confirmer la sauvegarde (appuyer
sur « Entrée »).

* alpine utilise les mêmes commandes lorsque
vous composez un message.

Tant que vous n’avez pas sauvegardé, le texte
est juste affiché sur l’écran, il n’est pas écrit sur
le disque. Avant de compiler votre fichier avec
LATEX ou de l’afficher avec un navigateur, selon ce
que vous faites, il faut donc se rappeler de sau-
vegarder, sans quoi vos modifications n’apparaî-
traient pas...

Surtout ne quittez pas l’éditeur en « fermant »
la fenêtre ! Vous risqueriez de perdre vos données.
Quittez-le avec sa commande spécifique.

Vous pouvez aussi préférer un éditeur de texte
avec interface graphique comme gedit (sous
Gnome) ou kwrite (sous KDE), qui peuveuvent
s’utiliser à la souris. Les habitués préfèrent vim
ou emacs, plus difficiles au début mais plus puis-
sants.

Vous allez sans doute dire que c’est bien laid,
tout ça, qu’il n’y a pas de mise en page, ni rien.
Bien sûr ! Un éditeur n’est pas un traitement de
textes. Il sert à taper du texte, rien de plus. Le
texte peut être mis en page par le biais de com-
mandes insérées dans le texte et interprétées en-
suite (LATEX, langage HTML, etc). Quand c’est un
programme qui est écrit, il sera interprété par
l’ordinateur et deviendra un logiciel. L’intérêt est
que vous avez les mêmes réflexes d’édition (pour
couper, coller, insérer et un tas de choses), quoi
que vous fassiez (une page Web, un programme,
un courrier électronique, etc).
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FIG. 4 – L’éditeur de texte nano

Qui que quoi dont où ?

Le SPI

Présentation — Le Service de Prestations Infor-
matiques gère l’informatique de l’École en colla-
boration avec le Centre des Ressources Informa-
tique (CRI). Outre d’autres responsabilités com-
munes avec le CRI, il est plus particulièrement en
charge des machines et du réseau informatique
des départements de mathématiques (DMA) et
d’informatique (DI), ainsi que des salles laissées
en libre service aux élèves. Elle comprend un res-
ponsable, Jacques Beigbeder, deux techniciens,
Ludovic Ricardou et Jean-Claude Lovato, et un
assistant-ingénieur, Nasser Bacha. Les bureaux
du SPI se trouvent au rez-de-chaussée de l’aile
Rataud, à gauche quand on entre par la porte vi-
trée qui donne sur la Cour Pasteur.

Quand contacter le SPI ? — C’est le SPI qui
gère votre compte. Vous allez le voir physique-
ment quand vous avez oublié votre mot de passe,
quand vous n’arrivez plus à vous connecter. Vous
le contacterez (spi@ens.fr) quand le matériel ne
fonctionne pas (imprimantes, claviers, écrans...)
ou pour un besoin logiciel spécifique.

Les salles élèves

Les élèves disposent de différentes salles in-
formatiques en libre-service ; on ne parle ici
que des salles pluridisciplinaires, à l’exclusion
des salles spécifiques aux départements (biolo-

gie, CEA, sciences sociales, etc). Les salles élèves
sont :

Salles Info 3 et Info 4 — PC sous Linux, impri-
mante gratuite, noir et blanc, recto-verso. Elles
se situent dans le NIR, à l’étage -1 : prendre l’as-
censeur, tourner à gauche en sortant.

Infi — PC sous Linux, PC sous Windows, im-
primante à carte, noir et blanc, scanner. Elle se
trouve dans le Carré, entre l’entrée du Pot et le
Monument aux Morts, face aux boîtes aux lettres.

Jourdan — PC sous Linux, PC sous Windows,
imprimante gratuite, noir et blanc, recto-verso.

Montrouge — PC sous Linux, PC sous Windows,
imprimante à carte, noir et blanc. La salle se
trouve tout en haut de la tour C, au 7e étage.

Matériel disponible

Machines sous Linux — Ce sont des PC qui fonc-
tionnent sous Ubuntu. L’accès en est protégé par
un login et un mot de passe, qu’il est interdit de
divulguer ou de céder à un tiers ; il est également
interdit de tenter de connaître le mot de passe
des autres utilisateurs (articles 1.1, 1.2, 4.1 et
4.3 de la charte). Les comptes sont sauvegardés
toutes les nuits. Adressez-vous aux tuteurs pour
vous familiariser avec l’utilisation des machines
Linux.
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PC sous Windows — On utilise les PC sous
Windows avec son login, mais avec un mot
de passe spécial. Vous pouvez en créer un
à l’adresse http://www.mail.ens.fr/ en cli-
quant sur clipper puis sur Créer son mot de
passe Samba. Il est ensuite possible d’accéder
à vos fichiers dans le périphérique (ou lecteur)
«H:». Vous pouvez aussi vous connecter par ssh
en utilisant PuTTY. On peut enregistrer des don-
nées dans son compte clipper en passant par le
lecteur «H:», mais les données enregistrées autre
part ne sont pas perdues pour autant.

Imprimantes — Dans certaines salles, il faut une
carte pour imprimer. Ces cartes sont les mêmes
que celles qui permettent d’utiliser la photoco-
pieuse située à côté de l’entrée de la salle Dus-
sane.

Scanner — Il y a en salle Infi un scanner, relié à
un ordinateur sous Windows.

Les tuteurs

C’est un groupe d’élèves volontaires et bé-
névoles, créé en 1997. Les tuteurs assurent
du dépannage, du renseignement et de la
formation sur les machines Linux de l’ENS.
Ils sont joignables par courrier électronique
(tuteurs@clipper.ens.fr) par tous les élèves,
toutes promotions et toutes disciplines confon-
dues.

Site Web — Le site des tuteurs regroupe
diverses documentations : guide d’utilisa-
tion des machines de l’école pour les débu-
tants, cours, exercices d’applications, dont
le niveau va de la manipulation des fe-
nêtres aux rudiments de programmation :

http://www.tuteurs.ens.fr/.

Aide ponctuelle — Les PC sous Linux per-
mettent d’afficher un plan de la salle, indiquant
les noms des machines et des utilisateurs qui y
travaillent (commande qui). Sur ce plan, les tu-
teurs ont leur nom souligné. Il est aussi possible

de leur écrire directement pour poser ses ques-
tions (tuteurs@clipper.ens.fr).

Suivi personnel — Vous pouvez demander que
l’on vous attribue un tuteur personnel, qui
se chargera plus particulièrement de vous ai-
der, plutôt que de vous adresser à tout le
groupe des tuteurs. Si vous souhaitez être
suivi de cette façon, envoyez un courrier à
tuteurs@clipper.ens.fr (ou trouvez-en un en
salle informatique).

Stages informatiques — Des stages informa-
tiques sont organisés chaque année, abordant les
moyens de communication sous Linux, le trai-
tement de textes avec LATEX, l’utilisation élémen-
taire et plus avancée de Linux, etc. N’hésitez pas
à nous faire part de vos attentes.

Le Hublot — Les tuteurs ont édité pendant deux
ans un mensuel destiné à un public non spécia-
liste, et traitant de sujets divers : commandes in-
dispensables, usages (courrier électronique, sé-
curité, etc), utilisation de logiciels, notions de ty-
pographie, etc. Vous pouvez retrouver ces nu-
méros sur le site des tuteurs : http://www.
tuteurs.ens.fr/docs/hublot/.

Qui sont les gourous ?

Les « gourous » sont des élèves bénévoles qui
installent et entretiennent un certain nombre de
logiciels. Si la majorité des programmes instal-
lés le sont par le SPI, d’autres le sont par les
gourous, soit parce qu’ils n’étaient pas dispo-
nibles lors de l’installation des machines (c’est
le cas de la plupart des programmes utili-
sés sur clipper), soit parce qu’ils sont spéci-
fiques à l’École (commande qui, le Forum des
élèves, etc.). En collaboration avec le SPI, les
gourous volontaires assurent aussi la modéra-
tion des courriers collectifs. Vous leur écrivez
quand vous avez un problème avec leurs logiciels
(gourous@clipper.ens.fr).

Lexique

Interface graphique — L’interface est ce qui per-
met la communication entre l’ordinateur et l’utili-
sateur. Avec une interface graphique, un « geste »
informatique (déplacer un fichier, lancer un lo-
giciel) correspond à un « geste » physique (faire
glisser une icône, cliquer sur un bouton qui re-
présente le logiciel).

Mode texte — Un programme lancé dans un
terminal peut être en mode texte, auquel cas il

s’affiche dans la fenêtre où il a été lancé ce qui
permet de les utiliser à distance. Pour sa mise
en page, il utilise les les caractères alphanumé-
riques et les ponctuations, ainsi que des couleurs
simples. Les logiciels en mode texte s’utilisent le
plus souvent uniquement avec le clavier. Alpine
est un logiciel de courrier en mode texte.

Par opposition, un logiciel en mode graphique
se lance dans une nouvelle fenêtre, s’utilise avec
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la souris, et propose divers moyens graphiques
(fontes, couleurs, icônes) pour son utilisation,
comme Firefox.

Linux — Linux est un nom très générique pour
désigner un ensemble de systèmes d’exploitation
(le logiciel qui fait tourner l’ordinateur) : il existe
Ubuntu, Fedora, Debian, etc. On parle de « dis-
tributions ». La plupart des distributions Linux
sont libres, librement redistribuables et modi-
fiables, et gratuites. À l’ENS, on utilise actuelle-
ment Ubuntu.

Clipper — C’est le nom du serveur des élèves.
C’est une machine cachée quelque part, qui
stocke vos fichiers personnels, s’occupe du

courrier électronique, etc. Depuis cette année,
clipper utilise Ubuntu. Autrefois, clipper utili-
sait un système apparenté à Linux, de la grande
famille des « Unix », et compatible avec les PC
sous Linux des salles en libre service.

Forum — Forum est, comme son nom l’indique,
un forum, qui est interne à l’école. Toutes les dis-
cussions peuvent avoir lieu sur Forum, des plus
sérieuses aux plus légères. Pour y accéder, il suf-
fit de taper « forum » dans un terminal. Pour al-
ler plus loin que la simple lecture en appuyant
sur espace, nous vous recommandons la lecture
de notre documentation : www.tuteurs.ens.fr/
internet/forum/flrn.html.

Qui contacter en cas de problème

Problèmes spécifiques

Si vous avez un problème, commencez par demander de l’aide dans la salle : il s’y trouve sans doute un
tuteur (volontaire pour dépanner) ou un gourou (administrateur élève). Dans la moitié des cas, quelqu’un
pourra vous aider. Si personne ne peut vous dépanner, vous avez à disposition les interlocuteurs suivants :

Le logiciel ne fonctionne pas : gourous@clipper
Vous ne savez pas vous servir d’un logiciel : tuteurs@clipper

Vous n’arrivez vraiment pas à vous connecter : aller voir le SPI
Il n’y a plus de toner : écrire au SPI (spi@ens.fr)

Je veux Internet dans ma thurne : voir p. 10
Mon PC Windows a un problème : wintuteurs@clipper ou forum informatique.os.microsoft

Mon PC Linux a un problème : lire la documentation disponible, puis forum informatique.os.linux
J’ai un problème avec ma page web : contactez webmaster@clipper
Je veux Linux sur mon ordinateur : contacter la mailing-list linux-install@quatramaran.ens.fr

Problèmes matériels

Adressez-vous au SPI pour toutes les machines (spi@ens.fr). Donnez une description précise du pro-
blème, et indiquez clairement la machine et la salle. Le cas échéant, laissez un papier sur la machine pour
signaler la panne, cela évitera aux autres utilisateurs de rencontrer le même problème et de surcharger
les responsables de messages d’erreur.

16


